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Rezé est une ville où l’on vit bien. Et qui attire. Sa 
dimension humaine, sociale et économique y est 
pour beaucoup. Sa situation, au cœur de la centralité 
métropolitaine et de tous ses services associés 
(transport, services et emplois), conforte l’intérêt de 
venir s’y installer. Il nous faut profi ter de tous ces atouts 
et de cette proximité pour progresser dans la qualité 
de vie des habitants. Et surtout, ne pas nous reposer 
sur nos lauriers. Les modes de vie, les habitudes, les 
pratiques de consommation, de loisirs et d’activités 
évoluent. Les habitants et leurs attentes changent. Le 
niveau de pauvreté ne diminue pas, la précarisation des 
plus fragiles, non plus. La part de la population âgée 
s’accroît. La ville doit s’adapter.
Le contexte national contribue bien évidemment à ces 
changements qui participent au sentiment d’insécurité. 
Si le niveau de la délinquance n’est pas en aggravation 
à Rezé, certains phénomènes inquiètent les Rezéens 
(cambriolages, vandalisme, incivilités…). L’attente des 
habitants en matière de tranquillité publique est forte, 
et leur inquiétude légitime. Face à ces évolutions, les 
citoyens demandent davantage d’actions pour leur 
sécurité. Pour y répondre, la Ville a lancé, fi n septembre, 
un plan d’actions de tranquillité publique : présence 
renforcée des agents de surveillance de l’espace 
public (ASVP) et des médiateurs, relance du conseil 
local de sécurité et de prévention de la délinquance, 
expérimentation de la vidéoprotection, meilleure 
qualité de l’espace public…

Gérard Allard
Maire de Rezé
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SPORTS

Frantz Granvorka rejoint le NRMV
Un renfort de choix est arrivé cet été au Nantes Rezé Métropole Volley 
(NRMV). Frantz Granvorka, pilier de l’équipe de France de volley-ball entre 
1995 et 2007 (288 sélections au compteur), a pris en charge la préparation 
physique de l’équipe professionnelle. Ses dix ans d’expérience dans le très 
relevé championnat italien et son niveau d’exigence vont apporter un vrai 
plus aux joueurs. Diplômé en préparation physique et en ostéopathie, 
Frantz Granvorka a entamé, mi-août, un gros travail d’avant-saison. « Le 
suivi des joueurs sera individuel, en tenant compte de la diversité des 
postes et des morphologies  », précise-t-il. Avec un double objectif  : 
« Donner aux joueurs les instruments pour être performants et protéger 
leur corps des blessures. » Un travail de l’ombre qui, souhaitons-le, rejaillira 
sur les résultats du NRMV.

DÉVELOPPEMENT
DURABLE

4 000 ampoules 
LED distribuées
Réduire votre consommation 
d’électricité gratuitement, 
c’est possible ! Dès novembre, 
à la Maison du développement 
durable, un pack gratuit de deux 
ampoules LED vous attend.
L’utilisation d’ampoules LED 
permet de réaliser 80 % 
d’économies d’énergie par 
rapport à l’utilisation d’ampoules 
classiques à incandescence. 
Elles ont une durée de vie d’au 
moins 15 000 heures, soit une 
diminution de 60 € chaque année 
sur la facture d’énergie, ce qui 
est loin d’être négligeable.
Cette distribution s’inscrit 
dans le cadre du plan d’action 
mis en place par la Ville en 
faveur du développement 
durable : la Fabrique 
rezéenne. Elle a déjà permis 
d’équiper plus de 300 foyers 
modestes avant de s’étendre 
à l’ensemble de la commune.
Distribution d’ampoules LED  
à la Maison du 
développement durable, 
du 14 novembre au 
20 décembre.

+ INFOS : service développement 
durable : 02 40 13 44 10
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LE CHIFFRE

C’est le nombre de centenaires rezéens au dernier recensement*.  
Ou plutôt « rezéennes » car nos centenaires sont toutes des femmes !  
Pas étonnant au regard de l’espérance de vie dans notre pays. En 2016,  
elle atteint 85,4 ans pour les femmes et 79,4 ans pour les hommes.  

Le nombre de centenaires devrait encore augmenter dans les années à venir.  
En 2009, Rezé ne comptait que trois femmes centenaires. 

* Source : Insee, RP2014 exploitation principale, géographie au 01/01/2016.

Sportif de très haut niveau, 
Frantz Granvorka, grande 
figure du volley français, 
va apporter toute son 
expérience au NRMV.

Une couverture santé 
pour tous les Rezéens
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Contrats
à tarifs

préférentiels

 Infos sur reze.fr  
Centre communal d’action sociale, 02 40 84 45 41
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GIGANTESQUE !
MINe de rien, il est impressionnant ! Le Marché d’intérêt national (MIN) sort de terre  
dans le parc Océane nord. Les travaux – réalisés par des entreprises locales et régionales 
pour la plupart – s’achèveront fin 2018. Plus d’infos sur reze.fr 

ENVIRONNEMENT

Jardiner au coin  
de sa rue, c’est « permis » !
Devenir acteur de la végétalisation de votre ville, c’est 
désormais possible, grâce au permis de jardiner. Installer 
une jardinière au coin de sa rue pour semer des fruits, 
investir un pied d’arbre pour y faire pousser des fleurs… 
Autant de manières d’embellir, d’occuper et d’ajouter 
votre petite touche personnelle à l’espace public. 
Les permis de jardiner viennent s’ajouter aux jardins 
familiaux et partagés qui permettent déjà aux habitants 
n’ayant pas de jardin de cultiver un petit bout de terrain. 
Les demandes peuvent être individuelles ou collectives, 
concerner un pied de mur ou une parcelle entière. 
Toutes les propositions seront étudiées par le service 
espaces verts et environnement de la Ville. Pour faire 
votre demande, rien de plus simple, rendez-vous sur le 
site Internet de la Ville, reze.fr
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CULTURE

Qui sont les souffleurs de La Soufflerie ?
C’est la grande nouveauté de la rentrée à La Soufflerie. 
L’établissement public culturel installe une démarche de 
dialogue citoyen en formant un groupe d’habitants, de 
partenaires et d’abonnés. Son nom ? Les Souffleurs. Le 
rôle des Souffleurs est multiple : être associés au projet 
que porte l’établissement, favoriser la participation du 
public mais aussi ouvrir La Soufflerie à de nouvelles 
populations. Pour Philippe Puiroux, conseiller municipal, 
délégué à la culture, « ce groupe va donner plus de 
chance à notre scène de s’inscrire pleinement dans son 
territoire ». « C’est une belle opportunité de participer 
à la découverte des scènes rezéennes pour une culture 

parfois éloignée des publics », s’enthousiasme Antoine 
Naud, 28 ans, étudiant éducateur spécialisé tiré au sort 
sur les listes électorales pour rejoindre la trentaine de 
Souffleurs. « Un travail collectif indispensable pour 
ancrer la culture pour tous dans les quartiers et la 
métropole », conclut-il.

La Soufflerie
2, avenue de Bretagne

+ INFOS : 02 51 70 78 00, www.lasoufflerie.org

Une trentaine d’habitants, de partenaires et 
d’abonnés de La Soufflerie deviennent les 

Souffleurs de l’établissement culturel.

HABITAT

Je rénove !
Votre logement est mal isolé ? Votre salle de bains 
n’est plus sécurisée ? Nantes Métropole et l’Agence 
nationale de l’habitat (ANAH) peuvent financer entre 
20 % et 80 % du coût total de vos travaux. Un coup 
de pouce dont ont déjà bénéficié 600 propriétaires 
ou copropriétaires de la métropole l’an dernier. Soit 
pour améliorer les performances énergétiques de 
leur logement, soit pour l’adapter et ainsi rester le 
plus longtemps possible chez eux. Besoin de conseils 
avant de vous lancer ? Un spécialiste peut se déplacer 
chez vous et réaliser un diagnostic gratuit si vous 
êtes éligible à l’aide. Renseignez-vous vite auprès de 
l’association SOLIHA Loire-Atlantique ! 

SOLIHA Loire-Atlantique :  
12, rue de la Haltinière à Nantes 
Permanences à Rezé, au centre André-Coutant  
(12, rue des Déportés)  
Le mardi de 9h à 12h tous les 15 jours 
Sur rendez-vous au 02 51 72 71 20

+ INFOS : 02 40 44 99 44 (8h30-12h30/13h30-17h30, sauf  
le vendredi après-midi), habitermieux@nantesmetropole.fr + INFOS : service espaces verts et 

environnement au 02 40 84 42 23, reze.fr+ INFOS : 02 51 70 75 50, petiteenfance@mairie-reze.fr

PARENTALITÉ

Petite enfance, 
grandes questions
La période 0-3 ans est un temps de questionnement pour les 
parents. Pour y répondre, un cycle de conférences est orga-
nisé, jusqu’en juin, par les relais d’assistantes maternelles 
(Ram) de Basse-Goulaine, Bouguenais, Rezé, Saint-Sébastien-
sur-Loire, Les Sorinières et Vertou. Le 14 novembre, c’est la 
salle du Seil qui sera le théâtre de ce moment de rencontre 
et d’échange. Agnès Dutheil, thérapeute, interviendra sur 
l’estime et la confiance en soi des enfants : de quoi s’agit-il, 

comment se construisent-
elles  ? Autant de questions 
qui jouent un rôle primor-
dial dans le développement 
de nos bambins.

L’estime et la confiance 
en soi de l’enfant,
Mardi 14 novembre, 20h  
Salle du Seil,  
allée de Provence

LA PHOTO

Vous n’avez pas de jardin ? Vous pouvez cultiver un 
lopin de terre dans un jardin familial ou partagé. Vous 

pouvez aussi jardiner dans votre rue !   
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CULTURE

Rezé sous le joug 
des Bar-Bars !
Il débarque ! En 2017, le festival Culture Bar-Bars passe 
par Rezé. Une grande première ! Pour l’accueillir comme il 
se doit, quatre lieux s’ouvrent au public : le Bistro du Vélo, 
le Guet à Pintes, le Mékano et le Petit Café. Neuf groupes 
à écouter sans modération pendant trois jours, du 23 au 
25 novembre. Il y en aura pour tous les goûts : blues, pop, 
rock, électro, punk… Ce qui définit le festival ? La rencontre 
et la découverte ! Avec ses petites scènes, Bar-Bars privilégie 
un cadre intimiste et chaleureux où spectateurs, musiciens 
et tenanciers font connaissance. Un cadre essentiel pour 
soutenir les petits lieux de création et offrir une première 
scène à des groupes en devenir.

Culture Bar-Bars, du 23 au 25 novembre
Le Bistro du Vélo, 7, place Pierre-Sémard.  
Le Guet à Pintes, 10, place des Martyrs-de-la-
Résistance. Le Mékano, 7, rue Leschaud.  
Le Petit Café, 7, rue Maurice-Lagathu.

+ INFOS : www.bar-bars.com

ENVIRONNEMENT 

Désherbage naturel 
dans les cimetières
Les cimetières rezéens sont désormais désherbés 
manuellement.
La Ville a décidé de ne plus utiliser de désherbant 
chimique pour le traitement des allées des 
cimetières et des espaces inter-tombes. Ce mode 
de gestion est déjà appliqué depuis plusieurs 
années dans l’espace public. L’objectif ? Améliorer la 
qualité de l’eau, de l’air, et par conséquent la santé 
de tous celle des usagers mais aussi des agents.
Tout en étant vigilante et réactive dans l’entretien 
des cimetières, la Ville souhaite sensibiliser les 
usagers sur le fait que ce traitement naturel et les 
conditions climatiques peuvent parfois engendrer 
une repousse des herbes. 
À l’occasion de la Toussaint, la Ville met à disposition 
au cimetière de la Classerie des véhicules 
électriques avec chauffeur, mardi 31 octobre et 
mercredi 1er novembre.

DÉPLACEMENTS

BOUGER FACILEMENT LA NUIT
Comment se déplacer plus facilement la nuit ? La question a été posée à un groupe d’habitants de 
la métropole en 2016. À l’issue de leur enquête, les citoyens ont remis un avis à la Ville de Nantes et 
à la Métropole, avec 33 propositions. Certaines sont déjà en œuvre depuis la rentrée. Le vendredi 
soir par exemple, le service de la Tan joue maintenant les prolongations. Vous pouvez utiliser les 

lignes de tram 2 et 3 ainsi que le chronobus 
C4 jusqu’à 2h30. Autre nouveauté : les 
fréquences de passage des lignes 2 et 3 la 
nuit. Après 22h30, vous pouvez monter 
dans un tram toutes les 15 minutes contre 
30 minutes auparavant. 

Retrouvez l’ensemble des préconisations 
des habitants dans le cahier de l’évaluation 
« Ville la nuit : comment se déplacer 
facilement la nuit ? » accessible sur www.
nantes.fr (Jouons collectif > Nantes&co > 
Évaluation des politiques publiques > Les 
cahiers de l’évaluation)

Le vendredi, les trams 2 et 3 
circulent désormais jusqu’à 2h30.

+ INFOS : service espaces verts  
et environnement : 02 40 84 42 23
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CITOYENNETÉ

Quand laïcité rime avec fraternité
La laïcité est au centre du débat public. 
La Ville de Rezé invite les citoyens à 
débattre autour de cette valeur centrale 
de la République. Les 24 et 25 novembre, 
rencontres et animations interrogeront le 
rapport entre la laïcité et la fraternité.

En 2015, les terribles 
attentats de janvier et 
novembre ont propulsé la 
laïcité au cœur des débats 
de notre société. La Ville 
a voulu réaffirmer son 
attachement à cette valeur 
en invitant les citoyens à 
en discuter. En novembre 
2016, un premier temps 
fort «  La Laïcité, c’est 
la liberté  » a lancé une 
trilogie qui prendra fin 
en 2018. Chaque édition 
interroge le rapport de 
la laïcité avec les valeurs 
de la République : liberté, 
égalité, fraternité. En 
novembre 2017, la Ville 
vous invite à échanger, 
débattre et jouer avec 
la laïcité, «  en toute 
fraternité ».

UN PROGRAMME  
RICHE ET LUDIQUE
Au matin du 24 novembre, 
une plaque explicative – 
réalisée par des élèves 
du lycée Goussier – sera 
apposée auprès de l’arbre 
de la laïcité, dans le parc de 
la Classerie. Cet arbre a été 
planté en 2016 à l’initiative 
des amicales laïques de 
Rezé, partenaires de 
nouveau cette année. À 

19h à la Balinière, dans 
le cadre des rencontres 
musicales coordonnées 
par La Soufflerie et 
l’école municipale de 
musique et de danse, 
aura lieu la projection de 
No land’s song. Ce film 
documentaire d’Ayat 
Najafi raconte l’histoire 
d ’ u n e  c o m p o s i t r i c e 
iranienne – Sara Najafi – 
qui défie les autorités 
de l’Iran en invitant trois 
art istes françaises à 
collaborer autour d’un 
projet musical. Depuis 
1979, la loi interdit aux 
femmes de chanter seules 
devant des hommes.
Le samedi 25  s’ouvrira 
par une table ronde. Avec 
« Paroles laïques », des élus 
et responsables associatifs 
présenteront dans le hall 
de L’Auditorium leurs 
expériences et initiatives 
t o u r n a n t  a u t o u r  d e 
la laïcité  : écriture de 
charte, organisation de 
rencontres, création d’un 
calendrier de la laïcité… 
«  On est dans l’idée de 
l’éducation populaire  : 
ceux qui  expl iquent 
sont ceux qui font  », 
indique Charlotte Prévot, 

conseillère municipale 
déléguée à la lutte contre 
les discriminations. L’après-
midi, la médiathèque 
D i d e r o t  a c c u e i l l e r a 
«  Laïque et ludique  », 
moment convivial pour 
sensibiliser le public aux 
valeurs de la République. 
Temps fort  : le jeu de 
plateau Place de la 
République qui permet 
aux joueurs de mieux 
appréhender les droits 
et libertés que la laïcité 
garantit.

LA JEUNESSE  
ASSOCIÉE
Tout au long de l’été, les 
jeunes ont été interrogés 
s u r  l e s  q u e s t i o n s 
essentielles que sont la 
laïcité et la fraternité. 
U n  c o u r t - m é t r a g e 
réalisé à partir d’une 
centaine de témoignages 
permet de mesurer la 
complexité de ces deux 
valeurs, la difficulté à 
les comprendre, à les 
définir. Il sera diffusé en 
ouverture de la projection 
du 24 novembre et de la 
table ronde le lendemain. 
Un support différent pour 
faire passer un message : à 
plus de 100 ans, la laïcité 
reste plus que jamais 
d’actualité.

La laïcité en toute 
fraternité
Les 24 et 25 novembre

+ INFOS : www.reze.fr

PAROLE D’ÉLUE
Charlotte Prévot, conseillère municipale  
déléguée à la lutte contre les discriminations

« La laïcité est la clé de voûte qui permet le déploiement 
des trois valeurs de la République. Elle concerne les services 
publics mais les habitants doivent s’en emparer et la faire 
vivre de façon fraternelle. Le point central du temps fort de 
novembre est donc le partage. C’est pour cela que nous nous 
sommes inspirés des principes de l’éducation populaire. » 

FACILE À LIRE 
Les 24 et 25 novembre, des 
animations auront lieu pour parler 
de la laïcité. La laïcité, c’est 
ce qui permet à notre pays de 

fonctionner en étant neutre, sans être guidé 
par les religions et façons de penser. 
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Deadwood (électro, 
noiseblues), le 25 novembre 

au Mékano, 20h.

Un jeu de plateau pour comprendre plus facilement la laïcité.
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Construire autrement
Détruire deux maisons pour construire un immeuble sera désormais 
impossible dans les zones pavillonnaires ! Le Plan local d’urbanisme 
métropolitain (PLUm) durcit les règles pour protéger le cadre de vie des 
habitants. Dans ces secteurs, les nouvelles constructions ne pourront 
pas dépasser un étage, être situées à au moins cinq mètres de la rue et 
respecter une distance d’au moins trois mètres par rapport aux autres 
habitations (sauf maisons mitoyennes). Seules des extensions et annexes 
seront autorisées à l’arrière des terrains. 

URBANISME 

Quelle ville demain ? 
Rezé se construit. Mais pas n’importe où, ni n’importe comment. La ville va continuer 
d’accueillir de nouveaux habitants. Sans perdre de vue son cadre de vie. Notre territoire 
se dessine à l’horizon 2030 avec le futur Plan local d’urbanisme métropolitain (PLUm). 

Notre métropole est attractive. Et 
Rezé est au cœur de ce territoire 
dynamique. «  Il nous faut profiter 
de cette position géographique 
privilégiée, souligne le maire, 
Gérard Allard. Car elle participe au 
développement des transports, 
des équipements, des services et 
de l’emploi dans notre commune. » 
Ce n’est pas un hasard si le marché 
d’intérêt national (MIN) déménagera 
dans le parc Océane nord fin 2018. 
Pas un hasard non plus si la salle 

sportive métropolitaine a élu 
domicile, en 2015, à la Trocardière. 
Et encore moins si deux nouvelles 
lignes de tram desserviront demain 
la future zone d’aménagement 
concerté (ZAC) Pirmil-les Isles. 
«  Rezé a tous les atouts d’une 
grande ville. Elle séduit de plus 
en plus de familles  », constate le 
maire. Revers de la médaille  : il 
n’y a pas assez de logements pour 
répondre aux demandes toujours 
plus nombreuses. Rezé doit donc 

construire. « Mais pas n’importe où, 
pas trop et pas n’importe comment ! 
Même si la pression foncière et 
immobilière est forte, nous allons 
urbaniser la ville autrement, 
dans le respect du futur Plan 
local d’urbanisme métropolitain 
(PLUm) », affirme l’élu. 

URBANISME MAÎTRISÉ
Commun aux 24  communes de 
la métropole, le PLUm entrera 
en vigueur en janvier 2019. Il 
détermine les règles d’urbanisme à 
respecter pour chaque collectivité 
jusqu’en 2030. En clair, les zones 
où il sera possible de construire 
des immeubles, les zones où les 
espaces naturels devront être 
préservés, les zones où les activités 
commerciales pourront s’installer… 
Plus de 200 Rezéens ont participé 
à la construction du PLUm et à 
sa déclinaison à l’échelle de la 
ville. Deux ans et 18 ateliers plus 
tard, le document d’urbanisme 
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Gérard Allard, maire de Rezé

QU’APPORTE LE PLAN LOCAL 
D’URBANISME MÉTROPOLITAIN 
(PLUM) ?
Jusqu’à présent, on pouvait 
construire un peu partout dans la 
ville. Avec le PLUm, cela ne sera plus 
possible. De nouvelles zones sont 
délimitées. Elles fixent les endroits 
qui pourront accueillir de nouveaux 
habitants, et les secteurs réservés 
aux zones agricoles, aux espaces 
naturels, ainsi qu’aux activités 
économiques. Une répartition 
des espaces plus cohérente pour 
préserver le cadre de vie des 
Rezéens. 

OÙ VA-T-ON CONSTRUIRE 
DE NOUVEAUX LOGEMENTS ?
Pas dans les zones pavillonnaires 
qui représentent aujourd’hui 
60% des logements. Nous allons 
construire autour des grands axes 
(RN137), dans les ZAC (la Jaguère, 
Vert-Praud, Pirmil-les Isles…) et les 
secteurs les plus proches de Nantes 
(Pont-Rousseau). En imposant 
davantage de contraintes aux 
promoteurs. Le programme local  
de l’habitat, adopté par toutes 
les communes de la métropole, 
nous oblige à construire. Notre 
part : 320 logements par an. Nous 
respecterons cet engagement.

REZÉ VA-T-ELLE SE 
MÉTAMORPHOSER ?
Non ! Mais la ville doit évoluer. Pour 
répondre aux besoins des salariés 
et des familles qui souhaitent 
venir s’installer à Rezé. Avec le 
PLUm, nous allons mieux maîtriser 
l’urbanisation de notre territoire. 
Nous avons à cœur d’aménager 
une ville plus naturelle avec plus 
d’arbres, plus de fleurs, et plus de 
lieux pour permettre aux habitants 
de se retrouver. Une ville qui reste à 
taille humaine. 

FACILE  
À LIRE 
On ne pourra 
plus construire 
des immeubles 

n’importe où à Rezé. Le 
Plan local d’urbanisme 
métropolitain (PLUm) 
va donner de nouvelles 
règles. 

QUESTIONS Àunique se précise. Le projet de 
règlement était présenté au grand 
public le 3  octobre dernier. «  Les 
attentes des Rezéens ont été 
prises en compte. Notamment 
dans les secteurs pavillonnaires, 
désormais protégés avec le PLUm », 
explique Éric Buquen, conseiller 
métropolitain en charge des projets 
d’aménagement et d’urbanisme. 
Finis donc les petits collectifs 
d’habitat disséminés un peu partout 
dans les zones pavillonnaires. Quant 
aux programmes immobiliers, ils 
seront uniquement autorisés le 
long des axes structurants – en 
particulier de la RN137 empruntée 
par le Chronobus C4 pour relier le 
nord au sud de Rezé – et dans les 
ZAC. Côté stationnement, les règles 
vont se durcir. « Nous imposerons 
aux promoteurs 1,3  place par 
logement, minimum et plus, là où 

c’est nécessaire. La réflexion va se 
poursuivre avec les habitants qui le 
souhaitent. » 

RÉINTÉGRER  
LA NATURE EN VILLE
À l’échelle de la métropole, Rezé 
sera l’une des rares communes à 
recréer des espaces naturels dans 
le cadre du PLUm. « Sept hectares 
au total, se félicite le maire. Par 
exemple, au parc des Naudières et au 
jardin du presbytère dans le quartier 
Rezé-Hôtel de ville, tous deux 
transformés en jardins publics.  » 
Pour ceux qui ont la main verte, des 
permis de jardiner dans l’espace 
public sont délivrés dès ce mois-ci 
(lire page 7). De nouvelles activités 
agricoles viendront aussi s’implanter 
dans le quartier Ragon. Quant aux 
commerces, leur installation sera 
davantage réglementée pour éviter 
leur étalement. « Nous favoriserons 
l’installation des petits commerces 
dans les cœurs de quartier pour les 
redynamiser. Sur la place Sémard par 
exemple ou à Saint-Paul. » Un pôle 
d’artisans pourrait voir le jour près 
du Leclerc Océane. 
Les règles du futur PLUm sont 
arrêtées. Courant 2018, le document 
fera l’objet d’une enquête publique, 
avant d’être adopté fin 2018. « Le 
visage de Rezé pour les 15  ans à 
venir se dessine », conclut le maire.

D’ici à 2020, les 850 logements de la ZAC de la Jaguère seront sortis de terre. Un 
écoquartier exemplaire en matière de mixité sociale et sur le plan environnemental. 

Les cœurs de quartier seront plus animés. L’installation 
des petits commerces y sera privilégiée.  
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CONSEIL MUNICIPAL

Un plan d’actions 
pour la tranquillité publique
À l’heure où le paysage rezéen change, l’équipe municipale réaffirme l’une de ses priorités. 
Offrir un cadre de vie agréable et paisible aux habitants est plus que jamais d’actualité.  
Trente actions ont été adoptées au conseil municipal fin septembre. Toutes participent  
à la construction d’une ville tranquille.

R e z é  s é d u i t .  L e  s e u i l  d e s 
40 000 habitants sera même franchi 
d’ici quelques mois. Il faut dire que 
notre ville a des atouts certains. Sa 
position au centre de la métropole, 
ses nombreux équipements et 
services, son dynamisme associatif 
pour ne citer qu’eux. Mais voilà, 
pour accueil l ir  de nouveaux 
habitants, le paysage rezéen doit 
évoluer. De nouveaux logements 

se construisent, des équipements 
se créent, des commerces ouvrent. 
Des changements qui interrogent 
de plus en plus les habitants. « Les 
inquiétudes des Rezéens sont 
légitimes, indique le maire, Gérard 
Allard. Rezé doit rester une ville 
à taille humaine. Une ville où les 
habitants se sentent bien. » Dans 
un même temps, les incivilités et 
la délinquance perdurent sur le 

territoire. «  Pas plus qu’ailleurs  ! 
Mais le contexte national et le 
fait métropolitain nourrissent ce 
sentiment d’insécurité. Le moment 
est venu apporter des réponses 
concrètes en matière de sécurité. » 
Le 29 septembre dernier, les élus ont 
adopté un plan d’actions. Avec trois 
axes : la prévention, la médiation et 
la surveillance. 

VIDÉOPROTECTION  
EN EXPÉRIMENTATION
L’un ne va pas sans l’autre  : pour 
bien vivre à Rezé, il faut s’y sentir 
en sécurité. « Nous allons pour cela 
renforcer la présence des agents 
de surveillance de l’espace public 

(ASVP) et des médiateurs, précise 
Christian Brochard, premier adjoint 
au maire en charge de la sécurité et 
de la tranquillité publique. Exit la 
création d’une police municipale ? 
« Nous n’y sommes pas favorables, 
d’autant que l’État a annoncé le 
retour de la police de proximité. » 
La vidéoprotection est en revanche 
à l’ordre du jour. «  Nous avons 
l’opportunité de l’expérimenter 
à moindre coût, grâce à une 
mutualisation initiée par Nantes 
Métropole. En veillant bien sûr au 
respect des libertés de chacun. » Un 
comité d’éthique et une charte de 
déontologie seront mis en place. 
« En concertation avec les Rezéens. » 

VILLE APAISÉE
Assurer la sécurité des habitants, 
c’est une chose. Mais cela ne fait 
pas tout. « Être bien dans sa ville, 
c’est aussi pouvoir se déplacer et 
stationner facilement, avoir un 
cadre de vie agréable  », précise 
Christian Brochard. Là aussi, de 
nouvelles actions seront mises 
en œuvre. La création de places 
de stationnement. À la Jaguère 
et aux Naudières notamment. 
La modération de la vitesse de 
circulation. «  Le débat autour de 
la ville à 30 km/h est en cours avec 
les Rezéens. » Le développement 
de lieux de convivialité dans 
l’espace public. Avec, par exemple, 
des tables de pique-nique, de la 
verdure. L’installation du wifi public 
pour pouvoir se connecter partout. 
Ou encore la création de toilettes 
publiques. « Tout ceci participe à la 
création d’une ville apaisée, une ville 
où les habitants se réapproprient 
l’espace public. » 

PARTENARIAT RENFORCÉ
Avec ce nouveau plan d’actions, 
la Ville entend bien améliorer la 
coordination entre les différents 
acteurs. Au sein même de la 
collectivité et avec les partenaires 
institutionnels, les associations. 
« Nous allons relancer le conseil local 
de sécurité et de prévention de la 
délinquance  », indique Christian 
Brochard. Une instance qui réunit 
des représentants de l’État, du 
Département, de la Ville, de 
l’Éducation nationale et des acteurs 
locaux. « Nous renforcerons aussi 

PAROLE D’ÉLU
Christian Brochard, premier adjoint au maire en charge  
de la sécurité et de la tranquillité publique

« Les attentes des habitants sont grandes en matière de 
sécurité. La Ville renforce son action avec des avancées 
concrètes privilégiant la prévention et la médiation. 
Rezé doit être une ville tranquille. L’équipe municipale 
y est attachée, nous y arriverons avec le concours des 
habitants.  »
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FACILE À LIRE 
La Ville veut que les habitants se sentent 
en sécurité à Rezé. Il y aura plus de 
surveillance. Les agents de la Ville parleront 
plus avec les habitants. Les relations avec 

les partenaires comme l’État seront plus fortes. Des 
endroits seront aménagés pour que les habitants  
se retrouvent à l’extérieur.

les partenariats avec l’État (police 
et justice) et la Maison de la justice 
et du droit. Quant à l’action de la 
Ville, elle sera plus visible. Avec des 
médiateurs davantage au contact 
des Rezéens. » L’objectif  : repérer 
les personnes en difficulté et mieux 
les informer sur les aides existantes. 
Un numéro unique sera également 
mis en œuvre pour répondre aux 
questions des habitants. 

RÉACTIONS
Les républicains préconisent «  la 
mise en place d’un réseau de police 
métropolitaine ». Les communistes 
soulignent que «  les 30  actions 
participent au bien vivre ensemble. 
Un outil essentiel pour faire reculer 
l’insécurité réelle ». Les écologistes 
s o n t  p a r t a g é s .  N o t a m m e n t 
par rapport «  aux poches de 

stationnement public et l’installation 
de caméras dans l’espace public ». 
Rezé à gauche toute  ! juge la 
vidéoprotection «  précipitée  » 
et demande à «  approfondir la 
réflexion ». Les socialistes soulignent 
le caractère « ambitieux » du plan 
d’actions. Le maire conclut en 
rappelant «  l’importance de cette 
délibération pour répondre aux 
attentes des Rezéens.  » Le plan 
d’actions tranquillité publique a 
recueilli 32 voix pour. Les trois élus 
de Rezé à gauche toute ! ont voté 
contre. Deux écologistes se sont 
abstenus, deux ont voté contre.

Des lieux de convivialité seront aménagés 
dans l’espace public pour permettre aux 

habitants de se retrouver.

Dorénavant, les agents de surveillance 
de l’espace public (en photo) et les 

médiateurs seront davantage présents 
sur le terrain. 
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La valorisation des déchets, il en connaît 
un rayon. Didier Toqué a déjà fait deux 
fois le tour du monde pour repérer les 
bonnes pratiques en la matière et créé 
son entreprise d’insertion par l’activité 
économique spécialisée dans la collecte 
de papier de bureau. Il y a un an, le 
Rezéen a décidé de s’attaquer à des 
déchets jamais valorisés : les bateaux de 
plaisance en fi n de vie. « 20 000 devraient 
être détruits chaque année en France, 
estime Didier Toqué. L’opération 
coûte cher. Sans compter l’impact sur 
l’environnement. » Le Rezéen a trouvé 
un moyen de les réemployer. Comment ? 
En les transformant en hébergement de 
tourisme. 
Imaginez un camping au bord de l’eau 
dans lequel les mobil-homes seraient 
remplacés par des bateaux posés à 
même le sol. «  L’idée est simple et 
pourtant personne ne l’avait mise en 
œuvre avant  !, souligne le Rezéen. 
Elle pourrait séduire des touristes 
itinérants, de plus en plus nombreux à 
se déplacer à pied, à vélo et en canoë. 
Ou d’autres personnes en recherche 
d’un hébergement insolite. » 

UN BATEAU PROTOTYPE
Avec son associé, Romain Grenon, Didier 
Toqué a déjà redonné vie à un premier 
bateau. Un Sangria, un voilier mythique 
des années 1970. « Nous avons retiré la 
quille, poncé et repeint la coque, créé 
une ouverture à l’arrière du bateau. Un 

ponton et une terrasse seront installés 
tout autour dans le port-camping. » À 
l’intérieur, tout a été refait. Les deux 
chambres et le coin cuisine. « Le résultat 
est cosy.  » Le bateau peut accueillir 
jusqu’à quatre personnes. Et puisque 
rien ne se perd : d’anciennes timoneries 
seront transformées en sanitaires. 

IMPLANTATION 
EN BORDS DE SÈVRE
Quatre autres voiliers seront rénovés 
d’ici la fi n de l’année. Avant de s’installer 
en bords de Sèvre sur un terrain mis à 
disposition par la Ville. « Nous allons 
accompagner ce projet, précise le maire, 
Gérard Allard. D’autant qu’il participe à 
l’économie sociale et solidaire. Une des 
actions de la Fabrique rezéenne*. » Avec 
le port-camping, Didier Toqué espère 
créer des parcours d’insertion pour 
les personnes éloignées de l’emploi et 
contribuer à l’économie locale. Le projet 
a déjà fait mouche auprès de nombreux 
partenaires. L’objectif désormais : être 
prêt en avril pour l’ouverture de la saison 
touristique. Si la mayonnaise prend à 
Rezé, Didier Toqué veut aller plus loin 
et proposer un circuit touristique avec 
d’autres ports-campings.

* Lancée en 2016 par la Ville, la Fabrique rezéenne 
regroupe des actions visant à améliorer les transitions 
écologique et sociétale.

Un port-camping bientôt à Rezé !

LA BLORDIÈRE

Les bateaux de plaisance en fi n de vie, Didier Toqué ne les 
détruit pas. Il les transforme. Pour ouvrir un port-camping 
à Rezé. Une initiative jamais vue en France, ni ailleurs.

CULTURE

La ville entre art et architecture
La Ville, en coproduction avec La Souffl  erie, propose un cycle de rencontres autour de l’art et 
l’architecture. Un mardi par mois, de novembre à avril, à L’Auditorium. 
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FACILE À LIRE
Les habitants peuvent venir écouter une 
spécialiste qui parlera de l’art et de l’architecture 
dans la ville. Des rencontres seront organisées 
tous les mois de novembre à avril. 

+ INFOS : 02 51 70 78 00, 
www.lasouffl  erie.org, reze.fr 

LE PROGRAMME 
« La ville vue par les artistes – 
De Léonard de Vinci à Edward 
Hopper », mardi 7 novembre

« Le jardin cultivé – Du lopin 
de terre à l’espace du musée », 
mardi 12 décembre

« Petite histoire de la villa 
à Rezé – Architecture de 
loisirs et style balnéaire », 
mardi 9 janvier

« Friches industrielles – 
Un nouveau souffl  e », 
mardi 13 février

« Art urbain et Street art – 
De New York aux banlieues 
nantaises », mardi 20 mars

« L’écologie, du côté des 
artistes et des architectes », 
mardi 10 avril 

Un mardi par mois, 
à 19h, à L’Auditorium. 
Durée : 1h15. Tarifs : 5€ 
la rencontre/ 24€ les six, 
gratuit pour les moins de 
26 ans, RSA, demandeurs 
d’emploi.
Rens. 02 51 70 78 00.

« La ville entre art et architecture ». 
Un thème qui résonne comme une 
évidence. Rezé est imprégnée par 
l’art et l’architecture, c’est un fait. Le 
Corbusier, Castro, Fuksas, Perrault, 
Anselmi… Des architectes de renom 
y ont posé leur empreinte. La Maison 
radieuse, la médiathèque et parmi 
d’autres, l’hôtel de ville, qui vient 
de décrocher le label Patrimoine 
du 20e siècle. « Il allait donc de soi 
d’organiser ici même des rencontres 
sur ces deux grandes thématiques. 
Et, qui plus est, à L’Auditorium, 
l’une des dernières réalisations 
architecturales majeures, signée 
Rudy Ricciotti et inaugurée en 
janvier 2016, souligne Ronan Viaud, 
responsable du service Patrimoine 
et mémoires de la Ville. Elles 
seront l’occasion de prendre de la 
hauteur. » 

S’OUVRIR À 
DE NOUVEAUX PUBLICS
Ce premier cycle de six rencontres, 
et sûrement pas le dernier, 
est orchestré par la Ville, en 
coproduction avec La Soufflerie. 
«  Il s’agit surtout, en mutualisant 
nos compétences et nos moyens, 
de faire une offre à de nouveaux 
publics, qu’ils soient amateurs de 
musique, d’art, d’architecture ou 
tout simplement découvreurs  », 
précise Maurice Cosson, directeur 
de La Soufflerie. Car si Rezé est 
abordée en détail avec « La petite 
histoire de la villa » (voir programme 
ci-contre), de nouveau suggérée, de 
par ses projets en cours ou à venir, 
à travers les « Friches industrielles », 
«  L’écologie  » et «  L’art urbain  », 
«  l’idée est bien de proposer un 
panorama très large. De mêler 
ainsi les genres pour sensibiliser 

et séduire un public qui parfois 
n’ose pas franchir les portes de 
L’Auditorium. » L’accès à la culture 
par tous est le cheval de bataille de 
Louise Robin, historienne de l’art 
et de l’architecture et fondatrice 
de l’association nantaise Artaban. 
Seule en scène, elle animera ces 
rencontres interactives, éclectiques 
et passionnantes. La première, « La 
ville vue par les artistes – De Léonard 
de Vinci à Edward Hopper », mardi 
7 novembre, en dit déjà long sur ce 
qui vous attend !

Maurice Cosson, directeur de La 
Souffl  erie, Ronan Viaud, responsable 
Patrimoine et mémoires de la Ville et 
Louise Robin, historienne de l’art et 
l’architecture devant L’Auditorium, l’une 
des dernières réalisations architecturales 
majeures de Rezé.

SOIRÉES DANSANTES 
RÉTRO ET TOUTES 
DANSES
Au profi t de l’Association soutien 
spondylarthrite ankylosante 
(Assa). Animées par DJ Bruno et 
DJ Vincent.
Samedis 4 et 11 novembre 
à 20h. Salle de l’AEPR, 
19 bis, rue Pierre-Brossolette. 
Tarif : 11€. Rens. 07 86 98 74 05.

DES CHIFFRES 
ET DES LETTRES
Rendez-vous du club. 
Mardis 7, 14, 21 et 28 novembre 
de 20h à 22h. Jeudis 9, 16, 23 et 
30 novembre de 14h15 à 16h15. 
Salle Jean-Jaurès, 
40, rue Jean-Jaurès. 
Rens. 02 28 01 31 54.

BELOTE
-  Concours de la CGT Sud-Loire. 
Vendredi 10 novembre à 13h30. 
Salle de l’AEPR, 
19, bis rue Pierre-Brossolette. 
Tarif : 7,50€. Rens. 06 81 50 96 03.

-  Concours de l’association 
Cepal Rezé-Centre. Vendredi 
17 novembre à 13h30. 
Salle J-B.-Marchais, 8, rue des 
Roquios. Tarif : 7,50€. 
Rens. 09 84 25 45 96.

APRÈS-MIDI DANSANT
Au profi t de l’Association soutien 
spondylarthrite ankylosante 
(Assa). Avec l’orchestre Label 
danse et DJ Sébastien. Dimanche 
26 novembre de 15h à 22h. Salle 
de l’AEPR, 19 bis, rue Pierre-
Brossolette. Tarif : 10€ (avec 
buff et). Rens. 07 86 98 74 05.

AGENDA

ENQUÊTE PUBLIQUE
Une enquête publique est 
ouverte du 20 novembre au 
4 décembre dans le cadre du 
projet de réaménagement du 
quartier Rezé-Hôtel de ville. 
Elle porte sur le déclassement 
d’espaces publics. Des 
permanences seront assurées 
par le commissaire-enquêteur 
le 20 novembre de 9h à 12h et 
le 4 décembre de 14h à 17h à 
l’hôtel de ville de Rezé ainsi que 
le 24 novembre de 14h à 17h au 
Pôle Loire, Sèvre et Vignoble (6, 
rue Marie-Curie à Vertou). 
Rens. 02 72 01 26 21 et sur reze.fr

+ INFOS : Didier Toqué, 06 49 57 78 86, 
didier.toque@batho.fr 

 Didier Toqué (à droite) et Romain 
Grenon ont fondé l’entreprise Bathô 
pour redonner vie à des bateaux de 

plaisance, plutôt que de les détruire.
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Une maison de retraite très nature

LA BLORDIÈRE

La résidence des bords de Sèvre mène une politique éco-responsable depuis sa 
création en 2011. Son grand parc accueille désormais des poules et des moutons, 
à la plus grande joie des pensionnaires. 

Pour sa trentième édition, la revue des 
Roussipontains joue les prolongations. Et 
marque le coup en montant quatre week-ends 
de suite sur les planches du Théâtre municipal. 
Soit au total, quinze représentations pour ce 
nouveau spectacle baptisé « La 30e… ne la 
Macron pas ! ». « On va marquer les 30 ans par 
de petites attentions pour remercier la fi délité 
de nos spectateurs », précise Jeanne Le Gall, 
danseuse, qui fait partie des 23 artistes sur 
scène, tous bénévoles. La joyeuse troupe 
off rira, comme chaque année, de la couleur – 
on nous promet une entrée tout en fl uo –, des 
chants, des danses et du rire. Sont annoncés 
des tableaux sur les Indiens d’Amérique, la 
réouverture du musée d’Arts de Nantes, les 
problèmes de voisinage... Sans oublier la 
traditionnelle revue de presse qui revisite avec 
humour la riche actualité des derniers mois.

Les Roussipontains fêtent 
leurs 30 ans sur les planches

PONT-ROUSSEAU

La revue rezéenne fait le plein de générosité pour son anniversaire avec un quatrième week-end 
de représentations. Du 4 au 26 novembre, « La 30e … ne la Macron pas ! ».
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+ INFOS : 06 07 69 32 85, 
www.resa.roussipontains.fr + INFOS : 02 72 65 31 21

Les trente premières places achetées par des spectateurs 
âgés de 30 ans (nés en 1987) seront off ertes !

La nature en ville, les 91 habitants 
de la résidence des bords de Sèvre 
la vivent au quotidien. Leur maison 
de retraite, inaugurée en 2011, jouit 
d’un cadre exceptionnel. Le grand 
parc de 15  000  m² propose des 
ambiances différentes  : pelouses, 
sous-bois, jachères, roches de 
l’ancienne carrière. L’équipe de 
direction de la résidence a vite vu le 
potentiel qu’elle pouvait tirer de cet 
environnement. Bénéficiant de la 
diversité des espaces naturels et de 
la proximité de la Sèvre, la maison de 
retraite est devenue site LPO (Ligue 
pour la protection des oiseaux). Les 
résidents ont fabriqué des nichoirs 
et des membres de l’association se 
sont déplacés pour expliquer où 
les mettre et quelle alimentation y 
déposer pour attirer les oiseaux. 

DES ANIMAUX 
CHOUCHOUTÉS
La résidence des bords de Sèvre 
a, cette année, donné encore plus 
de vie à son parc en y accueillant 
de nouveaux pensionnaires  : 
deux moutons et six poules  ! Qui 
sont vite devenus les mascottes 
de l’établissement. «  Je fais 

régulièrement le tour du parc. Les 
animaux distraient des personnes 
qui auparavant ne sortaient 
pas », constate Monique, une des 
résidentes. Les deux petits moutons 
noirs d’Ouessant appartiennent 
à la société d’éco-pâturage Les 
Moutons de l’Ouest. «  Ils ne sont 
pas malheureux, il y a tout le temps 
quelqu’un à passer  », constate 
Suzanne, heureuse d’avoir réussi 
à caresser un des moutons. Les 
poules sont tout aussi choyées 
puisque les pensionnaires de la 
maison de retraite leur apportent 
chaque mercredi des épluchures 
de légumes toutes fraîches. Cet 
atelier épluchage a une quinzaine 
d’habituées qui travaille dans la 
bonne humeur. Une autre partie des 
déchets est destinée au compost 
de la résidence, qui viendra nourrir 
les plantes et les fl eurs du parc. La 
boucle est bouclée !

ÉCONOMIES 
D’ÉNERGIE
Dans le même objectif de réduire le 
poids de ses poubelles, la résidence 
a mis en place le tri des papiers et 
cartons, ramassés pour le recyclage 

par l’association rezéenne Oser 
Forêt Vivante. Autre partenaire local, 
l’ESAT (Établissement et service 
d’aide par le travail) du Landas, dont 
les travailleurs handicapés viennent 
tailler les haies manuellement. La 
maison de retraite se veut aussi en 
pointe sur les économies d’énergie, 
via des panneaux solaires pour la 
production d’eau chaude sanitaire 
ou le remplacement progressif 
des halogènes par des LED. 
Coordinatrice de la vie sociale de 
l’établissement, Agnès Brisset 
estime que toutes ces actions 
environnementales et l’accueil de 
partenaires ont un impact positif 
sur les personnes âgées. « Ces sujets 
d’actualité les maintiennent en tant 
que citoyens actifs, elles ne sont pas 
coupées de la vie extérieure. »

Résidence des bords de Sèvre
20, rue Claude-Gauluée

Les résidentes vont donner elles-mêmes 
aux poules les restes des légumes 

épluchés.

« La 30e … ne la Macron pas ! », du 4 au 26 novembre, 
au théâtre municipal, 6, rue Guy-Le-Lan

QUEL EST L’OBJECTIF DE L’UTILOTHÈQUE ?
Consommer moins et mieux ! Nous avons tous des 
objets que nous utilisons très peu, pourquoi ne pas 
les mettre dans une « banque » pour en démultiplier 
l’usage  ? Aujourd’hui, plus de 200  objets sont 
disponibles au prêt pour une quinzaine de familles 
engagées !

COMMENT FONCTIONNE-T-ELLE ?
Quand une famille décide d’adhérer, elle enregistre 
ce qu’elle peut prêter. Puis, quand elle a un besoin, 
elle prend contact avec le prêteur et se rend chez lui 
pour récupérer l’objet. Nous restons uniquement 
à Trentemoult pour faire le maximum d’échanges 
à pied et rester à taille humaine. La notion de 
confi ance est importante, on ne prête souvent qu’à 
ceux que l’on connaît. 

PROPOSEZ-VOUS DES ANIMATIONS ?
Après avoir organisé des ateliers vélo et de 
coréparation, nous proposons, ce mois-ci, 
un nettoyage citoyen du quartier avec des 
performances artistiques et des plantations. 
Notre vocation est aussi d’animer le quartier et de 
sensibiliser au zéro déchet, zéro gaspillage.

Je te prête, tu me prêtes avec l’Utilothèque

TRENTEMOULT

Florence De Vasson et Delphine Tallon sont membres du bureau de l’Utilothèque. 
Elles nous expliquent le pourquoi du comment de cette association née en octobre 2016.

+ INFOS : utilotheque@ntymail.com, 
http://www.utilothequetrentemoult.fr    L’équipe de l’Utilothèque au grand complet.
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Après Grand-Voile et Quai 37, une 
troisième unité vient compléter 
l’off re rezéenne à destination des 
jeunes de 16 à 30 ans. Les premiers 
locataires de la nouvelle résidence 
Jules-Verne, dans l’espace 
Confl uent, ont emménagé durant 
l’été. Confortables et proches du 
centre de Nantes, les 100 studios 
meublés ont vite trouvé preneurs. 
Cette résidence, gérée par 
l’association Édit de Nantes 
Habitat Jeunes, est destinée 
aux futurs étudiants de l’Institut 
de recherche technologie (IRT) 
Jules-Verne. Elle accueille pour 
le moment le public traditionnel 
des Foyers de jeunes travailleurs 
(FJT). « Nous logeons des jeunes 
en parcours d’insertion sociale 
et professionnelle, en emploi, en 
formation, en recherche d’emploi, 
des migrants », résume la directrice 
du foyer, Françoise Lemercier. 
Cette population, souvent en 
précarité économique, bénéfi cie 
de loyers résiduels modestes – 

après les Aides personnalisées 
au logement (APL) – mais aussi 
d’un accompagnement vers 
l’autonomie. « On peut faire part 
de nos problèmes à l’équipe, 
on est bien entourés », souligne 
Justine, arrivée fin août. La vie 
collective du foyer est aussi un 
rempart contre les solitudes. 

«  Les animations proposées le 
soir aident à se construire des 
relations », apprécie Zoé, en citant 
les cours de cuisine et les balades 
à vélo dans Nantes.
Résidence Jules-Verne 
2, rue Azucena-Villafl or

Depuis 2016, Nantes Métropole 
accompagne des projets d’habitat 
participatif dans l’agglomération. 
«À Rezé, la zone d’aménagement 
concerté (ZAC) de la Jaguère à La 
Houssais et l’îlot Lamour-les Forges à 
Pont-Rousseau s’intègrent dans cette 
volonté métropolitaine  », souligne 
Véronique Charbonnier, adjointe au 
maire en charge des quartiers sud 
de Rezé et du logement. L’habitat 
participatif s’adresse à ceux qui 
souhaitent construire ensemble leur 
logement et animer des espaces 
partagés  : entretien des parties 
communes, réparations, achats 
groupés… Tout peut être décidé 
collectivement. 

LAMOUR-LES FORGES : 
UN ÎLOT PEUT EN CACHER 
UN AUTRE
Situé à Pont-Rousseau, l’îlot Lamour-
les Forges, faubourg au cœur vert, 
est particulièrement attractif. 
Depuis 2015, la concertation menée 
par la Ville avec les habitants a permis 
de travailler sur l’aménagement du 
quartier et de réaliser un plan-guide 
conciliant les intérêts des riverains, 
des promoteurs, de la Ville et des 
futurs habitants.
Au cœur de ces quatre hectares, se 
niche l’îlot Sémard. Lors des ateliers 
de concertation, le site s’est imposé 
de lui-même. Il répond à toutes les 
attentes des riverains associés tout 
au long du projet. Et ce, quelles 
qu’elles soient  : qualité de vie, 
qualité architecturale et mixité 

sociale. Début 2018, la Ville choisira 
l’opérateur en charge du projet. 
L’avis consultatif de deux habitants 
de l’îlot sera pris en compte.

ZAC JAGUÈRE : L’HABITAT 
SE LA JOUE COLLECTIF
Depuis 2014, la zone d’aménagement 
concerté (ZAC) de la Jaguère s’inscrit 
dans une démarche d’écoquartier : 
variété de l’habitat, diversité sociale, 
respect de l’environnement... D’où 
l’idée d’un habitat participatif de 
3 000 m2 avec la possibilité de 
réaliser 13 maisons individuelles 
autour de jardins privatifs et 
d ’espaces communs ( jardin, 
atelier, buanderie…). Le tout en 
autopromotion. Une nouvelle 
alternative à la promotion privée, 

qui permet à des particuliers de 
se rassembler pour concevoir et 
réaliser les logements.
Jusqu’en décembre, des ateliers 
sont programmés pour aider le 
groupe de personnes intéressées, en 
cours de constitution, à s’organiser 
et à définir un pré-programme. Il 
est accompagné par Scopic, agence 
de conseil en concertation et 
Claas Architectes. Tentés par cette 
aventure humaine ? Rejoignez vite 
le collectif !

La résidence Jules-Verne 
loge et accompagne les jeunes

Habitat participatif : 
des logements sur-mesure

PONT-ROUSSEAU LA HOUSSAIS/PONT-ROUSSEAU

Gérée par l’association Édit de Nantes Habitat Jeunes, la nouvelle résidence de jeunes 
travailleurs propose 100 studios. Les locataires y trouvent des animations et un soutien 
en cas de diffi  cultés.

Partager des espaces, tisser des liens avec vos voisins, vivre, tout simplement, 
autrement… L’habitat participatif est peut-être fait pour vous. Les quartiers 
de La Houssais et de Pont-Rousseau se lancent dans l’aventure.
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+ INFOS : Loire Océan Développement, 
02 40 92 95 30, accueil@lod44.com 

+ INFOS : 02 52 20 06 69

Les animations du soir, ici 
la préparation de fajitas, 

permettent aux jeunes de tisser 
des liens entre eux.

LES ÉLUS DE QUARTIER À VOTRE ÉCOUTE

CHÂTEAU 
Marie-Isabelle Yapo 

LA BLORDIÈRE 
Laurent Le Moal

LA HOUSSAIS 
Philippe Puiroux

PONT-ROUSSEAU  
Stéphanie Cotrel

RAGON 
Véronique 
Charbonnier 

REZÉ-HÔTEL 
DE VILLE
Didier Quéraud

TRENTEMOULT-
LES-ISLES
Charlotte Prévot

Chaque citoyen peut rencontrer son 
conseiller et lui faire part d’informations 
sur la vie quotidienne de son quartier 
(propreté, cadre de vie, proposition 
d’événements…). Pour prendre rendez-
vous avec votre élu de quartier, contactez 
le secrétariat des élus : 02 40 84 43 47.

Atelier de concertation avec les habitants 
de Lamour-les Forges.

De nouveaux locaux pour les services itinérants
RAGON

Les Services régionaux itinérants (SRI) se sont installés, en septembre, rue Aristide-Briand. 
L’association peut ainsi off rir de meilleures conditions d’accueil aux gens du voyage.

Présents à Rezé depuis 
1 9 7 4 ,  l e s  S e r v i c e s 
régionaux itinérants (SRI) 
ont quitté leurs locaux 

vieillissants de la place 
Pierre-Sémard pour le 
108, rue Aristide-Briand, 
dans un bâtiment mis à 

disposition par la Ville. Un 
déménagement apprécié 
par les sept salariés de 
l’association, ses quarante-
cinq bénévoles et les gens 
du voyage, qui bénéfi cient 
d e  b i e n  m e i l l e u r e s 
condit ions d’accuei l . 
«   L e  r e g r o u p e m e n t 
de l’ensemble de nos 
activités est aussi un vrai 
plus », note René Butaud, 
le président des SRI. 
Auparavant basé à Saint-
Sébastien-sur-Loire, le 
service accompagnement 
des micro-entrepreneurs 
des SRI a rejoint Rezé. En 

plein développement, il 
concerne 150 travailleurs 
indépendants. Les autres 
principales activités des 
SRI sont le traitement du 
courrier et les actions de 
lutte contre l’illettrisme 
en direction des enfants 
et des adultes.

Services régionaux 
itinérants
108, rue Aristide-Briand

+ INFOS : 02 40 75 05 18

Les nouveaux locaux des SRI ont été 
inaugurés le 15 septembre dernier.
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Et si le vieux bourg m’était conté
Le cœur historique de Rezé va vivre ces prochaines années un réaménagement 
destiné à le redynamiser. Il a connu bien d’autres évolutions à travers les âges.

À l’aube d’un réaménagement 
d’importance, le bourg de Rezé 
a connu à travers les siècles 
d’autres phases de profondes 
transformations. Qui se sont 
bien souvent accompagnées 
de découvertes archéologiques 
majeures lors des travaux. Car 
le bourg actuel s’est bâti sur les 
vestiges de la ville antique de 
Ratiatum. Chaque projet immobilier 
fait l’objet de fouilles préventives et 
nous ramène à ce lointain âge d’or. 
Après le déclin du port gallo-
romain, le site apparaît fortement 
lié au pouvoir religieux. On y a 
retrouvé, au niveau des Champs-
Saint-Martin, les fondations d’une 
vaste basilique du 6e siècle. Sur 
l’actuelle place Édouard-Macé fut 
érigée, au 15e  siècle, la chapelle 
de la Blanche, lieu de pèlerinages. 
Elle a été détruite en 1913. Quant 
à l’église Saint-Pierre actuelle, elle a 
été déplacée sur son axe nord-sud 
en 1867. Le 19e siècle est pour le 
bourg une période de changements 
conséquents. Un pont sur le Seil, bâti 
en 1857, et une chaussée construite 

vers Trentemoult concourent à son 
désenclavement. Le bourg devient à 
cette époque le centre politique de 
Rezé avec une première mairie en 
1841 puis en 1895 la construction 
de l’hôtel Grignon-Dumoulin, 
ancienne mairie qui abrite toujours 
des services municipaux.

ENTRE VILLE ET CAMPAGNE
Au début du 20e siècle, et jusque 
dans les années 1950, le bourg vit 
entre ville et campagne. « Il y avait 
une ferme rue François-Marchais. 
Et pendant les vacances, on allait, 
avec la fille de la ferme, garder les 
vaches dans les prés », se souvient 
Gisèle Lecoq, née dans le bourg à 
la fi n des années 1930 et qui y vit 
toujours. Des prairies vers le Seil, des 
vergers, des moulins et des maisons 
bourgeoises dessinent le paysage 
d’un bourg semblable à un gros 
village. L’industrie est peu présente, 
exceptés la maçonnerie Marchais 
et les feux d’artifi ce Ruggieri dans 
l’actuelle rue Émile-Zola. 
Le commerce est florissant et 
génère une vie sociale intense. Le 

bourg compte jusqu’à sept épiceries, 
souvent créées par des veuves 
de la Première Guerre mondiale, 
plusieurs cafés, un poissonnier, un 
sabotier… Le quartier a même sa 
porteuse de pain, Charlotte Talet, 
la fi lle des boulangers, qui livre les 
habitants chaque jour. Parfois dans 
des conditions épiques. « Tous les 
ans, on avait des inondations à la 
fonte des neiges (…). C’était de la 
prairie. On traversait tout ça avec 
le bateau que la mairie nous avait 
donné pour ravitailler les gens », a-t-
elle raconté dans un entretien avec 
le service des Archives municipales. 

« Tout le monde 
connaissait tout 

le monde. L’été quand 
il faisait beau, 

on se rassemblait 
sur la place. 

Et puis, on discutait 
le soir jusqu’à ce qu’il 

fasse noir. » 
Le bourg après guerre, 

raconté par Gisèle Lecoq.

« On sent un esprit 
et une vie de bourg, 

mais on aimerait 
des lieux où 

les gens puissent 
se retrouver. » 
Un groupe de voisins 

de la rue François-Marchais.

On ne s’ennuie pas au bourg, avec 
les activités organisées par le 
patronage et celles de l’amicale 
laïque, sans oublier la présence d’un 
cinéma associatif.
Les années 1930  à 1950  voient 
certains secteurs s’urbaniser, 
comme l’avenue des Treilles. 
Cette densifi cation prend un tour 
moderne et vertical avec la Maison 
radieuse du Corbusier en 1955. 
D’autres immeubles suivront. 
L’arrivée de Leclerc, en 1974, 

provoque la disparition progressive 
de la majorité des commerces. La 
dernière grande transformation 
est la construction du nouvel 
hôtel de ville en 1989. La vocation 
administrative du bourg se renforce, 
alors que son nombre d’habitants 
reste stable. 
C’est pour redynamiser le quartier 
que la municipalité a initié le 
prochain réaménagement du 
secteur situé face à l’hôtel de ville. 
Le projet, réalisé par le promoteur Bâti-Nantes, prévoit la construction 

de 180  logements collectifs dont 
20  logements sociaux dédiés 
aux seniors et 14  logements 
sociaux familiaux. 1  000  m² de 
commerces sont programmés, 
avec le relogement prioritaire des 
activités existantes. Le promoteur 
va participer au financement de 
l’espace public, dont la création 
d’une nouvelle place devant la mairie 
et la transformation du jardin du 
presbytère en parc public. Certains 
anciens du quartier, qui faisaient 
le mur pour aller y jouer petits, 
pourront à nouveau profi ter de ce 
jardin ! La nouvelle physionomie du 
bourg commencera à se dessiner en 
2020, date de livraison prévue pour 
les premiers logements.
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Présentation du projet d’aménagement 
dans un prochain Rezé Mensuel
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Concerts
Jeudi 9 novembre à 20h30

SHANNON WRIGHT / 
KAROLINE ROSE
Une soirée rock-indie avec 
la ténébreuse songwriteuse 
américaine Shannon Wright, et  
la chanteuse et guitariste au style 
vocal inimitable, Karoline Rose. 
Proposée par La Soufflerie.
La Barakason 
Tarifs : de 5 à 14€ 

Vendredi 10 novembre à 19h

HIP-HOP VÉGÉTAL
Rencontre musicale  
de La Soufflerie.
La Barakason 
Gratuit

Jeudi 16 novembre à 20h30

CABALLERO & 
JEANJASS / MEIS
Caballero & Jeanjass, le duo hip-
hop né de la bouillonnante scène 
rap bruxelloise débarque à Rezé. 
Avec en prime : le rappeur nantais 
Meis qui manie les mots à  
la perfection. Proposé par  
La Soufflerie.
La Barakason 
Tarifs : de 8 à 16€ 

Vendredi 17 novembre à 19h

VOIX IMAGINAIRES
Rencontre musicale  
de La Soufflerie.
L’Auditorium 
Gratuit

Dimanche 19 novembre à 16h30

AYNUR AND ENDLESS DUO
Des mélodies authentiques et 
captivantes, tout en beauté et 
sensibilité. Avec sa voix solaire, 
Aynur incarne le renouveau  
de la musique kurde. Proposé  
par La Soufflerie.
L’Auditorium 
Tarifs : de 9 à 21€ 

Du 23 au 25 novembre

CULTURE BAR-BARS
Lire page 8.
Le Bistro du Vélo,  
Le Guet à Pintes, Le Mékano,  
Le Petit Café 
Entrée libre 

Vendredi 24 novembre à 19h

NO LAND’S SONG
Rencontre musicale  
de La Soufflerie.
La Balinière. Gratuit

Spectacle 
jeune public
Mercredi 29 novembre à 16h30

LILA ET LES PIRATES
Une fabuleuse aventure rock de 
piraterie imaginée et racontée par 
le chanteur Nicolas Berton, avec 
la complicité de la chanteuse Liz 

Cherhal. Proposée par  
La Soufflerie. Dès 5 ans. 
Théâtre municipal 
Tarifs : de 4 à 8€ 

Spectacle
Du 4 au 26 novembre

LA 30e… NE LA MACRON PAS ! 
Revue des Roussipontains.  
30e édition. Lire page 16. 
Théâtre municipal 
Tarifs : de 15 à 18€ 
Réservation : 06 07 69 32 85 
www.resa.roussipontains.fr

Conférences
Mardi 7 novembre à 19h

LA VILLE VUE 
PAR LES ARTISTES 
De Léonard de Vinci à Edward 
Hopper. Rencontre « La ville entre 
art et architecture ». Lire page 14.
L’Auditorium 
Tarif : 5€, gratuit pour les moins de 26 ans, RSA, 
demandeurs d’emploi

Mardi 14 novembre à 20h

L’ESTIME 
ET LA CONFIANCE 
EN SOI DE L’ENFANT
Lire page 6.
Salle du Seil, allée de Provence 
Gratuit. Rens. 02 51 70 75 50

Jeudi 16 novembre à 18h30

MÉTAMORPHOSES 
MÉTROPOLITAINES
Conf’apéro du Chronographe.
Le Chronographe, 21, rue Saint-Lupien 
Gratuit. Rens. 02 52 10 83 20

Mardi 21 novembre à 14h30

LES AMÉRICAINS 
DANS LA BASSE-LOIRE
Mardis de l’histoire.
Résidence Saint-Paul,  
103, rue Jean-Fraix. Gratuit. Rens. 02 51 72 71 27

Mercredi 22 novembre  
à 14h30 et 20h30

NORVÈGE 
ET LES ÎLES LOFOTEN
Ciné-conférence Connaissance  
du monde.
Cinéma Saint-Paul, 38, rue Julien-Douillard 
Tarifs : de 4,50 à 9,50€ 
Rens. 06 84 31 51 81

Sports
Dimanche 5 nov. à 16h (ASBR/Rodez) 
Dimanche 26 nov. à 16h (ASBR/Tardets)

HANDBALL
Match de l’ASBR (Nationale 2). 
Gymnase Évelyne-Crétual

Vendredi 10 novembre  
à 20h30 (NRMV/Ajaccio)

VOLLEY
Matchs du NRMV (Ligue A).
Gymnase Arthur-Dugast

Dimanche 19 novembre  
de 10h à 17h

ESCALADE
Critérium jeune de Loire-
Atlantique. Organisé par le club 
Rez’in et roc. 
Gymnase du Port-au-Blé

Dimanche 19 novembre à 15h30 (NRB/
Charleville-Mézières)

BASKET
Matchs du NRB  
(Ligue féminine de basket).
Complexe sportif Mangin-Beaulieu

Samedi 25 novembre à 20h  
(BCSP/Charnay) 

BASKET
Matchs du BCSP  
(Ligue 2 féminine).
Gymnase Arthur-Dugast

Lectures
Samedi 4 novembre à 16h

LA LUTHERIE GUITARE
Des matériaux bruts  
à la guitare finie, explorez  

avec un bibliothécaire et un luthier 
toutes les étapes de fabrication  
de l’instrument. Dès 7 ans.
Médiathèque Diderot 
Entrée libre

Mercredi 15 novembre à 16h30

BOUQUIN’HEURE
Le club lecture secret réservé aux 
8-12 ans. 
Médiathèque Diderot 
Gratuit 
Sur inscription

Samedi 18 novembre à 16h

LA BOÎTE À LECTURES
Le quartier des glaïeuls bleus 
par la compagnie L’âne papillon. 
Réservée aux 7-9 ans. 
Médiathèque Diderot 
Gratuit 
Sur inscription

Samedi 18 novembre à 18h

APÉRO LITTÉRAIRE
Les bibliothécaires vous 
présentent leurs romans coups  
de cœur de la rentrée 2017. 
Réservé aux adultes.
Médiathèque Diderot 
Entrée libre

Exposition
Jusqu’au 17 décembre

TERRA INCOGNITA 
Briques & tuiles, matière(s)  
à bâtir. L’histoire de la terre cuite 
dans la région de Nantes,  
de l’Antiquité à nos jours.
Le Chronographe,  
Tarifs : de 1,5 à 3€ 
Rens. 02 52 10 83 20

Loisirs
Dimanche 12 novembre à 15h et 16h

DE LA FOUILLE 
À L’INTERPRÉTATION
Des vestiges vous attendent pour 
être méticuleusement dégagés, 
inventoriés, analysés et identifiés.
Le Chronographe,  
Tarifs : de 2,5 à 6€ 
Rens. 02 52 10 83 20

Dimanche 19 novembre  
de 11h à 12h et de 14h30 à 16h30

VISITES D’ATELIERS 
D’ARTISTES
Promenade proposée par 
le collectif Artistes visuels à 
Trentemoult.
Trentemoult 
Gratuit 
Inscriptions :  
artistesvisuelstrentemoult@laposte.net

Vendredi 24 et samedi 25 novembre

LA LAÏCITÉ 
EN TOUTE FRATERNITÉ
Rencontres et animations.  
Lire page 9.
Gratuit

Commémorations
Mercredi 1er novembre à 11h

MARINS DISPARUS
Monument aux marins,  
Trentemoult

Samedi 11 novembre à 10h30

ARMISTICE DE 1918 
Cimetière Saint-Pierre 

Les fans de musique et les amateurs 
de vinyles vont se régaler. Le Salon 
international du disque est de retour 
à la Troc’. Cent disquaires venus de toute 
la France et d’Europe, plus d’un million  
de disques en tout genre. De quoi donner 
du fil à retordre à ceux qui cherchent  
la perle rare. Un rendez-vous 
incontournable que ne pouvait pas 
manquer Philippe Manœuvre.  
Le journaliste rockeur animera  
une conférence le samedi. Le thème :  
« Les collectors ». Suivie bien sûr d’une séance de 
dédicaces. Une onzième édition qui promet aussi de bonnes affaires.
Samedi 25 novembre de 11h à 19h et dimanche 26 novembre de 10h à 18h.  
Halle de la Trocardière. Tarif : 2€, gratuit pour les moins de 12 ans.  
Rens. www.salondudisque.net

PHILIPPE MANŒUVRE 
AU SALON DU DISQUE 

Salon du disque,  
les 25 et 26 novembre.

Maison du 
développement durable

02 40 13 44 10

La Soufflerie
02 51 70 78 00 

Médiathèque  
Diderot 

02 40 04 05 37

École municipale de 
musique et de danse

02 51 70 78 20 

Patrick Huet s’est lancé à plusieurs 
reprises un défi : longer à pied  
des cours d’eau depuis leur source 
jusqu’à leur embouchure.  
De ses voyages, ce véritable  
« fleuve-trotteur » a rapporté des 
clichés et des vues inédits du Rhône, 
de la Saône et de la Seine. Trois cours 
d’eau qu’il connaît désormais jusqu’au 
bout de ses semelles. Une exposition 
visible à la Maison du développement 
durable retrace son périple. 

Du 14 novembre au 23 décembre. Maison  
du développement durable. Entrée libre.

VOYAGE AVEC 
UN FLEUVE-TROTTEUR 

« Fleuve-trotteur », du 14 novembre au 23 décembre.
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LR, NC, DD Ensemble pour Rezé

À propos d’une délégation 
d’élus municipaux en Palestine.
Le maire a pris l’initiative d’associer l’ensemble des groupes 
municipaux (majorité et opposition) dans une délégation 
qui se rendra du 28/11 au 3/12/17 en Palestine, à Abu Dis, 
ville avec laquelle Rezé a un partenariat. Rezé à Gauche 
Toute en sera.
Il est légitime que les citoyen-ne-s rezéens-ne-s 
s’interrogent sur le bien-fondé de ce déplacement. 
Abu Dis est une commune de 15 000 habitants située dans 
la banlieue de Jérusalem-Est. Elle est maintenant coupée 
de cette ville par un mur de séparation de 8 m de hauteur, 
construit sans concertation par l’État israélien : ainsi, alors 
qu’il n’y a que 3 km pour rejoindre Jérusalem, il faut en faire 
15 pour tenter de l’atteindre en passant par des points de 
contrôle obligatoires. Les militaires israéliens investissent 
régulièrement Abu Dis pour arrêter sans motif des militants 
palestiniens. 
Il ne s’agit donc pas d’un voyage d’agrément dans une ville 
balnéaire de la Mer Morte.  
Les élu-e-s vont rendre visite à une population consignée et 
lui redonner ainsi l’espoir de n’être pas oubliée du reste du 
monde. Ils/elles porteront le témoignage de leur solidarité.
Les citoyen-ne-s rezéen-ne-s peuvent s’y associer par des 
actions de soutien, comme le parrainage ou la demande 
de libération de prisonniers politiques palestiniens, 
incarcérés dans les prisons israéliennes au mépris du droit 
international. 

Contact : rezeagauchetoute@gmail.com

L’art et la manière 
dans la gestion des fonds publics. 
Après les soucis d’inconfort thermique rencontrés à l’auditorium, 
voilà qu’apparaissent les mêmes problèmes sur la façade rénovée 
de la piscine ! 
Cela deviendrait-il une marque de fabrique rezéenne ?
Il est quand même surprenant que l’on découvre qu’une façade 
vitrée exposée sud sud-ouest reçoive un rayonnement solaire ! 
Même si BARBARA chantait « il pleut sur Nantes » et que nous 
sommes eff ectivement dans une région pluvieuse, il y a là un 
manque fl agrant d’analyse et de conseils.
Alors de quelle incompétence relève tout cela ? 
De ceux qui décident des travaux (l’adjoint municipal qui en 
a la charge) ou ceux qui les réalisent (architecte et bureau 
d’études…) ?
Ces surcoûts de travaux s’ajoutent aux diff érents avenants 
précédemment signés et qui font qu’entre le montant initial voté 
et le montant fi nal, une diff érence signifi cative existe. 
Elle est supportée par le contribuable, 33 000 € pour 
l’auditorium ; 18 000 € pour la piscine, soit plus de 50 000 € 
d’argent public.
En Conseil municipal nos élus, sur le problème rencontré à 
l’auditorium, ont unanimement demandé qu’une procédure soit 
engagée. À ce jour rien n’a été fait et rien ne sera fait !
Commettre une erreur est excusable, la répéter inadmissible, 
enterrer le dossier devient coupable. 

Groupe des élus de la droite et du centre.
« Ensemble pour Rezé avec Philippe Seillier »

www.reze-avenir.fr - Tél. : 06 51 74 48 83

Rezé à gauche toute !

Groupe de la minorité Groupe d’opposition

25Rezé Mensuel N°126 Novembre 201724

Groupes de la majorité Ensemble à gauche pour Rezé avec Gérard Allard

Les élus verts

Les élus socialistes
La Laïcité, c’est la Fraternité.
Nous avons souhaité que, chaque année, soit organisé un 
temps fort autour de la Laïcité parce que la Laïcité c’est 
l’exercice de l’égalité, de la liberté, de la fraternité, de la 
paix, parce qu’elle prône l’universalisme des droits. Dans 
cette période contrastée autour du vivre ensemble, il est 
nécessaire de prendre appui sur ces valeurs indissociables 
que sont la liberté de conscience qui rend libre chaque 
citoyen de pratiquer une religion ou non, l’Égalité en droit 
des options spirituelles et religieuses et la neutralité du 
pouvoir politique de croire ou de ne pas croire. L’Égalité 
en droit prévient toute discrimination ou contrainte et le 
pouvoir politique en s’abstenant de toute ingérence dans le 
domaine spirituel ou religieux garde toute sa neutralité de 
ce point de vue dans l’exercice du pouvoir. La Laïcité c’est 
aussi le bien commun, que chaque citoyen se reconnaisse 
dans la République en créant les conditions du vivre 
ensemble. La Laïcité, c’est non seulement un devoir mais 
c’est un droit pour tous. La Laïcité, c’est la Fraternité, thème 
de notre édition 2017. La Laïcité c’est le cœur de notre 
action, c’est notre respiration ici dans cette ville qui est 
gérée depuis plusieurs dizaines d’années par les diff érentes 
majorités de gauche, en prenant appui sur les valeurs 
fondamentales rappelées dans ce texte.

Le groupe PS

Les élus communistes
Santé : tous couverts !
Depuis des années, la pauvreté en France est nettement 
à la hausse : 8 millions de pauvres. Elle frappe tous les 
domaines de la vie. Le mal-logement est le quotidien de 
3,5 millions de gens. Renoncer à des soins pour des raisons 
fi nancières n’est plus exceptionnel et la CMU compte 
4,5 millions de bénéfi ciaires. Il y a 10 % de chômage 
(offi  ciellement) et les jeunes sont les premiers touchés, 
34 % dans les quartiers populaires. Notre ville, malgré une 
politique municipale volontariste et ambitieuse n’échappe 
pas à cette dure réalité, même si les taux de chômage et de 
précarité y sont un peu moindres.
Face à cette situation dramatique, la richesse s’étale. Il faut 
dire qu’en 20 ans, le volume des dix plus grandes fortunes 
françaises a été multiplié par 12, pendant que le nombre de 
pauvres augmentait de 1,2 million de personnes.
Les élus communistes soutiennent un projet de société 
rompant avec l’argent-roi. Ils agissent afi n de permettre 
à chacun(e) de trouver des services collectifs, d’avoir un 
logement, d’avoir un emploi correctement rémunéré. C’est 
le sens de leur engagement pour répondre à l’urgence 
sociale au sein de la municipalité. Dernièrement, la ville a 
mis en place un partenariat avec trois complémentaires 
santé pour que les Rezéens aujourd’hui non couverts 
puissent l’être à un prix abordable. Sans prétendre 
résoudre toutes les diffi  cultés, c’est un acte pour la justice 
sociale.

groupecommuniste@mairie-reze.fr

Des caméras en ville, pourquoi faire ? 
La Métropole, accompagnée de 4 de ses communes – dont Rezé – 
a lancé un projet d’installation de 200 caméras sur l’espace public. 
Le débat passionné sur la vidéosurveillance qui en a résulté fait 
parfois oublier qu’il ne se pose pas sur les caméras en elles-mêmes 
mais bien sur l’usage qui en est fait.
L’installation de caméras pour la surveillance de bâtiments sujets 
à des dégradations régulières vise à dissuader leurs auteurs 
d’en commettre de nouvelles. L’opération est fi nançable grâce 
aux économies réalisées sur les réparations liées à la baisse des 
dégradations. Ces dispositifs ont déjà été testés sur la ville et ont 
fait leur preuve.
L’autre usage possible des caméras consiste à les installer sur 
l’espace public afi n de surveiller l’activité pour prévenir toutes 
formes de délinquance (agressions, détériorations, trafi cs de 

drogue...). Force est de constater que ces dernières ne font que 
déplacer le problème puisqu’une fois la caméra repérée, les actes 
délictueux se font hors champs. Les retours d’expérience sur ces 
dispositifs montrent que ni les taux d’élucidation des crimes/
délits, ni les niveaux de délinquance ne s’améliorent suite à leurs 
installations.
Nous comprenons le caractère rassurant de ces installations et 
leurs retombées électoralistes attendues, mais avec un coût de 
fonctionnement annuel de 25 000 € par caméra, combien d’agents 
de proximité pourraient être embauchés pour faire un travail de 
terrain qui, lui, a fait ses preuves ?

Contact : elus.ecologistes@mairie-reze.fr
www.elusecologistesreze.fr

Cette double page est dédiée 
à l’expression des groupes politiques 

représentés au conseil municipal.

Retrouvez les tribunes des groupes sur 
www.reze.fr
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NAISSANCES
Du 5 août au 30 août 2017 : Youssef 
Bourenane ; Djatougbe Attiogbe ; 
Shaani Kikuni ; Malika Mimoun ; 
Charly Torres ; Naïm Lenfant ; 
Lilith Seveno ; Sasha Gourdon ; 
Émilie Mata ; Victoire Massé ; 
Noah Tighza ; Eléonore Pereira 
Da Silva ; Rose Nerrière Fortin ; 
Adam Poisson ; Kelya Bertret ; Malo 
Bréard ; Ninon Baron Catillon ; 
Joseph Ngome Ebongue ; Léa Matz ; 
Noémie Lorieau ; Julia Bura ; Anouk 
Jaunet Bachiri ; Theresa Amin ; 
Estéban Lamarre.

MARIAGES
Hors Rezé : Diegane Seck et Juliette 
Milcent, Rezé ; François Fournel 
et Pauline Rago, Rezé ; Romain 
Pivet et Myriam Lapied, Rezé ; 
Mohamed Zitouni, Mareth (Tunisie) 
et Jacqueline Piveteau, Rezé ; 
Jean-François Le Montagner, Rezé 
et Claire Bourdier, La Roche-sur-Yon 
(Vendée).

À Rezé du 23 septembre au 
14 octobre 2017 : Steve Nouveau 
et Audrey Rabjeau, Rezé ; Vincent 
Chauvin et Wivine Saupin, Uccle 
(Belgique) ; Emmanuel Benaitreau 
et Magali Fradin, Rezé ; Franck 
L’Hélias et Anne-Danièle Pesneau, 
Rezé ; Pacôme Trapon et Nina 
Ollivier, Rezé ; Yoann Pivert et 
Pinguedwendé Ouedraogo, Rezé ; 
Hervé Jouitteau et Anne-Laure 
Quirrion, Rezé ; Fausylvain Guillot, 
Saint-Quentin (Aisne) et Guylermina 
Maka-Sewo, Rezé.

DÉCÈS
Du 14 août au 24 septembre 2017 : 
Bernard David, 83 ans ; Minn 
Sen-Sik née Kim Chou-Hi, 88 ans ; 
Jacques Pasquier, 70 ans ; René 
Lucas, 99 ans ; Albert Hamelin, 
88 ans ; Julienne Baumgarthen, 
92 ans ; Michel Boujon, 69 ans ; 
Suzanne Sourdain née Martineau, 
92 ans ; Michel Delorme, 71 ans ; 
Maria Durand née Douaud, 92 ans ; 
François-Xavier Martouzet, 60 ans ; 
Monique Boulaire, 71 ans ; Andrée 
Moussu née Allain, 79 ans ; Paul 
Vinson, 84 ans ; Monique Thomoux 
née Sébillet, 62 ans ; Christelle 
Goulet, 46 ans ; Claude Frémont, 
78 ans ; Jeanne Bareau née Besseau, 
87 ans ; Ludovic Grolleau, 45 ans ; 
Joseph Coué, 82 ans ; Sylvie Poulain, 
54 ans ; Eliane Rodilla née David, 
96 ans ; Christine Denmat, 52 ans ; 
Jeannick Garnier née Chon, 82 ans ; 
Claude Martineau, 59 ans ; Bruno 
Le Blanc, 60 ans ; Marie-Josèphe 
Guitton, 84 ans ; André Moriceau, 
78 ans ; Cécile Ross, 47 ans

Vous cherchez des conseils sur les économies d’énergie ? 
Un conseiller de l’Espace info énergie 44 répond à vos 
questions. Samedi 25 novembre (sur rendez-vous à 10h, 
11h15 ou 12h30) et mercredi 15 novembre (sur rendez-vous 
à 14h, 15h15 ou 16h30). 
Rens. 02 40 13 44 10, maisonduDD@mairie-reze.fr

XXXX

xxx

xxxx

L’ASSURANCE MALADIE  
A LANCÉ SON FORUM 
Le nouvel espace de discussion et 
d’entraide mis en place par l’assurance 
maladie permet aux internautes 
d’échanger en ligne sur toutes les 
questions qu’ils se posent en matière 
de droits et démarches relatifs à 
l’assurance maladie.
Alimenté par les assurés eux-mêmes,  
qui peuvent poser des questions, 
approuver des réponses ou encore 
répondre aux questions posées, le 
forum offre un cadre sécurisant en 
leur garantissant de trouver la bonne 
information. 
https://forum-assures.ameli.fr

REFUGE POUR ANIMAUX 
Chiens, chats et nouveaux animaux de compagnie 
vous attendent lors des journées d’adoption au 
refuge «  Des animaux et des hommes  », tous 
les 3e  dimanches du mois, aux Landes Bigot à 
Bouguenais. 

Rens. : 02 40 26 90 00

PERMANENCES CSF ET ASFMR
Des bénévoles de la Confédération 
syndicale des familles (CSF) et de 
l’Association syndicale des familles 
monoparentales et recomposées 
(ASFMR) reçoivent, écoutent, 
conseillent gratuitement sur  
les questions de logement, 
consommation, santé, éducation et 
séparation. La prochaine permanence 
aura lieu samedi 4 novembre de 9h30  
à 12h, au centre socioculturel Château  
(11, place Jean-Perrin). 
Rens. 06 59 70 72 82

SALON DE L’ÉTUDIANT
Pas facile de choisir son futur métier ! Pour aider 
les jeunes à réussir leur orientation, le Salon 
du lycéen et de l’étudiant ouvrira ses portes 
vendredi 24 et samedi 25 novembre, de 9h à 
18h. Rendez-vous au parc des expositions de La 
Beaujoire (route de Saint-Joseph à Nantes). 

Rens. www.letudiant.fr

JOURS FÉRIÉS, COLLECTES  
DES DÉCHETS DIFFÉRÉES
En cas de jours fériés, les jours de 
collecte des déchets changent et les 
déchetteries et éco-points sont fermés. 
La collecte du mercredi 1er novembre 
est reportée au jeudi 2 novembre, 
celle du jeudi 2 novembre au vendredi 
3 novembre et enfin celle du vendredi 
3 novembre au samedi 4 novembre.

TESTEZ LE POTENTIEL  
DE VOTRE TOITURE
La « plateforme solaire » de Nantes Métropole est 
en démonstration à la Maison du développement 
durable du 14  novembre au 23  décembre. 
Cette borne interactive vous permet de tester 
le potentiel énergétique solaire de votre 
toiture. Avec en bonus : un suivi personnalisé 
pour être accompagné tout au long de votre 
projet d’installation de panneaux solaires, 
photovoltaïques et thermiques. 

Rens. 02 40 13 44 10

PRATIQUE
RETROUVER EN QUELQUES 
CLICS TOUS LES AVANTAGES 
D’E-LYCO 

Porté conjointement par le rectorat 
de l’Académie de Nantes, la Région et 
le Département, E-Lyco est un espace 
de travail collaboratif accessible aux 
équipes pédagogiques, aux parents 
et aux élèves des lycées et collèges. 
Il donne des informations sur la vie 
du collège et offre un éventail de 
ressources pédagogiques très large.

Un mot de passe, transmis en début 
d’année scolaire, permet à chaque 
famille d’accéder aux informations 
liées au collège ou au lycée (cahier de 
texte, notes, agenda de la classe…).

URGENCES
POMPIERS : 18

POLICE : 17

URGENCES 
MÉDICALES : 15

AMBULANCES : 15

SAMU SOCIAL : 115

PHARMACIENS 
DE GARDE : 32 37

ÉTAT CIVIL

ÉCONOMIES D’ÉNERGIE : DES CONSEILS

RENCONTREZ VOS ÉLUS  
DU CANTON
Myriam Bigeard et Freddy Hervochon, 
conseillers départementaux de votre 
canton sont à votre disposition pour 
vous recevoir sur rendez-vous dans votre 
commune. Vous pouvez prendre rendez-
vous auprès de leurs secrétariats : 
02 40 99 60 02 ou 02 40 99 10 11

Copropriété

Location
Vente

Gestion Locative

Bureaux / Commerces

THIERRY IMMOBILIER
AGENCE DE REZE
6-8 place des Martyrs
de la Résistance - 44400 Rezé
Arrêt bus/tram Pont Rousseau-Martyrs
02 40 47 99 99
reze@thierry-immobilier.fr

Rendez-vous dans
votre nouvelle agence
de proximité Sud Loire
à Rezé

Bienvenue chez vous...

Nos 5 métiers thierry-immobilier.fr

ACTEUR MAJEUR DE L’IMMOBILIER SUR LA MÉTROPOLE NANTAISE ET LA PRESQU’ÎLE GUÉRANDAISE DEPUIS 1924




